
 

 

 

PRESENTATION DE LA THESE FONDATRICE : LE 
COACHING INTEGRAL D’INFLUENCE ET DE 

TRANSFORMATION 
 
Modélisation d’un cadre scientifique d’accompagnement multidimensionnel du 
développement humain intégral 
 
Pour comprendre la thèse fondatrice de la Panafricaine du Développement 
Intégral (la PaDI), il convient de revenir à une réflexion antérieure consacrée à ce 
que nous avons appelé le panafricanisme de résultat. 
 
Cette réflexion s’appuie sur un constat historique dont l’actualité demeure 
manifeste. Les défis qui ont contribué à l’émergence du mouvement panafricaniste 
— domination, dépendance, fragmentation et perte de confiance collective — 
continuent d’influencer les trajectoires politiques, économiques, sociales et 
culturelles des sociétés africaines. 
 
Cependant, les enjeux contemporains du développement ne peuvent plus être 
appréhendés à partir des seules dimensions institutionnelles ou économiques. Ils 
renvoient également à des dimensions plus profondes de l’expérience humaine. La 
manière dont les individus perçoivent leur propre valeur, la confiance qu’ils 
accordent à leurs capacités, la représentation qu’ils se font de leur rôle dans la 
société et leur aptitude à se projeter dans l’action influencent directement les 
dynamiques de transformation collective. 
 
Il en va de même pour les sociétés humaines. Elles peuvent disposer de ressources, 
de programmes ambitieux et d’infrastructures modernes. Si les femmes et les 
hommes qui les composent doutent de leur intelligence, de leur créativité ou de 
leur capacité d’initiative, ces efforts produisent rarement les transformations 
espérées. 
 
Le développement durable commence donc par une reconstruction plus intérieure. 
Il implique la restauration d’une conscience claire de la valeur humaine et 
collective. 
 
Lorsqu’un individu redécouvre sa capacité d’agir, sa manière de penser, de décider 
et de coopérer se transforme progressivement. Lorsque cette transformation 
s’étend à l’échelle d’un groupe, d’une organisation ou d’une communauté, les 
institutions elles-mêmes commencent à évoluer. Le changement structurel n’est 
alors plus seulement imposé de l’extérieur. Il devient  
 
 



 

 

 
porté de l’intérieur par des sujets capables d’initiative, de responsabilité et de 
vision. 
 
C’est dans cette perspective que s’inscrit la transformation d’une association 
disposant de plus de trente années d’expérience dans l’accompagnement humain. 
 
Plutôt que de créer une organisation entièrement nouvelle, il a été choisi de faire 
évoluer cette structure vers une dynamique panafricaine orientée vers le 
développement humain intégral. 
 
Cette organisation rassemble des personnes animées par différentes aspirations. 
Certaines cherchent à mieux comprendre leur potentiel et à structurer leur projet 
de vie. D’autres souhaitent développer des compétences d’accompagnement, de 
leadership ou de transformation sociale. D’autres encore désirent participer 
activement à la création d’initiatives capables de contribuer au développement 
durable de leurs communautés. 
 
Le développement des sociétés commence par le développement des êtres 
humains qui les composent. 
 
Toutefois, accompagner l’évolution humaine ne peut reposer uniquement sur 
l’intuition, l’expérience empirique ou la bonne volonté. Comme toute discipline qui 
aspire à la rigueur, l’accompagnement exige une observation méthodique des 
pratiques, une analyse comparative des modèles existants et une structuration 
progressive des connaissances. 
 
C’est dans cette perspective que cette recherche a entrepris une étude approfondie 
des principales approches d’accompagnement humain. Les modèles du 
développement humain ont été examinés, les différentes formes contemporaines 
de coaching ont été analysées et les limites des cadres existants ont été mises en 
évidence. 
 
Au cœur de cette démarche se trouve une question centrale. Est-il possible de 
concevoir un cadre d’accompagnement capable de considérer l’être humain dans 
l’ensemble des dimensions qui composent son existence et ses interactions avec les 
systèmes sociaux ? 
 
La recherche menée dans cette thèse a conduit à la formalisation d’un concept 
structurant. Le Coaching Intégral d’Influence et de Transformation. 
 
Ce concept désigne un cadre scientifique d’accompagnement qui considère la 
transformation humaine comme un processus multidimensionnel au sein duquel 
les représentations mentales, les comportements, les dynamiques relationnelles et 
les interactions collectives évoluent de manière interdépendante. Il ne s’agit donc  



 

 

 
pas d’un simple prolongement du coaching de performance, mais d’un modèle 
intégrateur visant à penser ensemble l’évolution de la personne, la qualité des 
relations et les conditions systémiques de la transformation. 
 

STRUCTURE GENERALE DE LA THESE 
 
La thèse est organisée en cinq grandes parties. Chacune répond à une fonction 
précise dans la construction du modèle, depuis les fondements théoriques jusqu’aux 
applications empiriques. 

 
PREMIERE PARTIE — FONDEMENTS DU DEVELOPPEMENT HUMAIN 

MULTIDIMENSIONNEL 
 
Cette première partie examine les principales théories scientifiques qui ont 
renouvelé la compréhension du développement humain. 
 
Pendant longtemps, le progrès des sociétés a été évalué principalement à partir 
d’indicateurs économiques tels que la croissance de la production, l’expansion des 
infrastructures ou le développement technologique. Ces indicateurs demeurent 
importants, mais ils ne suffisent pas à expliquer pourquoi certaines sociétés 
progressent durablement alors que d’autres stagnent malgré des ressources 
comparables. 
 
De nombreux travaux ont montré que le développement dépend également des 
capacités humaines, c’est-à-dire des connaissances, des compétences, des valeurs, 
des dispositions intérieures et des initiatives des individus. 
 
Une société peut être comparée à un système d’irrigation. Les infrastructures 
représentent les canaux, mais ce sont les dynamiques humaines qui constituent 
l’eau qui y circule réellement. Sans cette circulation, les structures demeurent 
inertes. 
 
Cette première partie analyse donc l’évolution des théories du développement 
humain, la complexité des systèmes sociaux, les processus de transformation 
individuelle ainsi que les dynamiques d’apprentissage collectif. Elle établit ainsi le 
socle théorique sur lequel repose l’ensemble de la thèse. 
 
 

DEUXIEME PARTIE — ÉVOLUTION ET LIMITES DES APPROCHES 
CONTEMPORAINES DU COACHING 

 
La deuxième partie analyse l’émergence du coaching dans les sociétés 
contemporaines. 
 



 

 

 
À l’origine, le coaching s’est développé dans le domaine sportif. Le coach y 
accompagne l’athlète dans l’optimisation de son potentiel et l’amélioration de sa 
performance. Progressivement, cette logique d’accompagnement s’est étendue au 
monde professionnel et organisationnel. Les organisations utilisent aujourd’hui le 
coaching pour soutenir le développement du leadership, faciliter les transitions 
professionnelles et accompagner les transformations institutionnelles. 
 
Plusieurs approches se sont progressivement imposées. Certaines se concentrent sur 
la performance, d’autres sur les croyances et les comportements, d’autres encore 
sur les dynamiques relationnelles ou la résolution de problèmes. 
 
Ces approches ont apporté des contributions importantes, mais elles restent 
souvent centrées sur certaines dimensions spécifiques de l’expérience humaine. 
 
Or la vie d’une personne ne suit pas une trajectoire strictement linéaire. Elle 
ressemble davantage à un réseau de rivières qui se croisent et s’influencent 
mutuellement. Les émotions influencent les décisions, les relations influencent les 
comportements, les représentations influencent les orientations de vie. 
 
Comprendre la transformation humaine exige donc une approche capable 
d’intégrer ces différentes dimensions au lieu de les traiter séparément. Cette 
deuxième partie met ainsi en évidence la nécessité d’un cadre théorique plus 
unificateur. 
 

TROISIEME PARTIE — FONDEMENTS THEORIQUES DU COACHING 
INTEGRAL D’INFLUENCE ET DE TRANSFORMATION 

 
La troisième partie constitue le cœur conceptuel de la recherche.  
Elle introduit notamment la notion de capacité de transformation intégrale, 
entendue comme l’aptitude d’un individu ou d’un collectif à initier, coordonner et 
stabiliser des transformations cohérentes dans plusieurs dimensions de l’existence. 
 
La recherche met également en évidence trois dynamiques fondamentales. 
L’influence constructive élargit les cadres de perception et ouvre de nouvelles 
possibilités d’action. La transformation intérieure concerne l’évolution des 
représentations, des émotions et des motivations qui orientent les comportements. 
 
La mobilisation relationnelle permet aux transformations individuelles de s’inscrire 
durablement dans les interactions sociales. 
 
Ces trois dynamiques ne fonctionnent pas isolément. Leur articulation constitue le 
noyau du modèle proposé. Lorsqu’elles se renforcent mutuellement, les 
transformations deviennent plus profondes, plus cohérentes et plus durables. Cette 
partie donne ainsi au Coaching Intégral son assise théorique propre. 



 

 

 
QUATRIEME PARTIE — MODELISATION SCIENTIFIQUE DU COACHING 

INTEGRAL 
 
La quatrième partie présente la formalisation du modèle. Elle décrit l’architecture 
générale du Coaching Intégral ainsi que les instruments analytiques permettant 
d’observer les processus de transformation humaine. 
 
Parmi ces instruments figure la matrice des dimensions du développement humain 
intégral, qui identifie neuf dimensions interdépendantes de l’existence humaine : 
cognitive, émotionnelle, comportementale, relationnelle, éthique, vocationnelle, 
matérielle, sociale et existentielle. 
 
La dimension cognitive concerne la manière dont une personne pense, comprend 
le monde et construit ses représentations. Elle inclut les capacités d’analyse, 
d’apprentissage, de réflexion critique et de prise de décision. 
 
La dimension émotionnelle renvoie à la manière dont une personne perçoit, régule 
et exprime ses émotions. Elle comprend la conscience émotionnelle, la gestion des 
réactions affectives et la capacité à maintenir un équilibre intérieur. 
 
La dimension comportementale correspond aux actions concrètes par lesquelles 
une personne traduit ses intentions dans la réalité. Elle concerne les habitudes, la 
discipline personnelle, la persévérance et la capacité à passer de l’idée à l’action. 
 
La dimension relationnelle concerne la qualité des interactions avec les autres. Elle 
inclut la communication, la coopération, la capacité à construire des relations de 
confiance et à résoudre les conflits. 
 
La dimension éthique renvoie aux valeurs et aux principes qui orientent les choix 
et les comportements. Elle concerne le sens de la responsabilité, l’intégrité, le respect 
des autres et la cohérence entre les valeurs et les actions. 
 
La dimension vocationnelle concerne l’orientation profonde de la vie et la 
contribution que la personne souhaite apporter à la société. Elle inclut le sens du 
travail, la mission personnelle et l’alignement entre les talents, les aspirations et les 
activités. 
 
La dimension matérielle concerne la gestion et la création des ressources nécessaires 
à la vie quotidienne. Elle inclut la capacité à produire de la valeur, à gérer les 
ressources économiques et à assurer une autonomie matérielle. 
 
La dimension sociale renvoie à la participation de l’individu à la vie collective. Elle 
comprend l’engagement citoyen, la contribution au bien commun et l’intégration 
dans les dynamiques sociales et institutionnelles. 



 

 

 
Et enfin, la dimension existentielle concerne la recherche de sens et la 
compréhension de sa place dans l’existence. Elle inclut les questions liées à la finalité 
de la vie, à l’identité profonde et à la vision globale de l’existence. 
 
La vie humaine peut être comparée à un instrument de musique. Lorsque 
certaines cordes sont trop tendues et d’autres insuffisamment accordées, l’ensemble 
produit une harmonie fragile. De la même manière, une trajectoire humaine 
devient instable lorsque certaines dimensions se développent au détriment 
d’autres dimensions essentielles. 
 
Le développement humain intégral consiste à accorder progressivement ces 
différentes dimensions afin de créer une cohérence durable dans la trajectoire de 
vie. 
 
Cette quatrième partie donne donc au modèle sa forme analytique et opératoire. 
Elle permet de passer du concept à la modélisation. 
 

CINQUIEME PARTIE — ANALYSE EMPIRIQUE ET APPLICATIONS DU 
MODELE 

 
La dernière partie confronte le modèle théorique à l’observation de situations 
concrètes. 
 
Elle examine différentes expériences de coaching individuel, des dynamiques de 
leadership et des processus de transformation organisationnelle. 
 
Les analyses montrent que la transformation humaine ne se produit pas de 
manière instantanée. Elle se construit progressivement à travers une évolution des 
représentations, une activation de nouvelles capacités d’action et un soutien des 
environnements relationnels. 
 
Lorsqu’une personne modifie sa manière de percevoir une situation, ses décisions 
changent. Ces décisions influencent ses relations, et les relations transforment à leur 
tour les dynamiques collectives. 
 
La transformation humaine fonctionne ainsi souvent comme un cercle vertueux 
d’apprentissage et d’évolution. Cette cinquième partie permet donc d’examiner la 
portée concrète du modèle et ses conditions d’application dans différents contextes. 
 

RESULTAT GLOBAL DE LA THESE 
 
Cette recherche a permis de structurer le Coaching Intégral d’Influence et de 
Transformation comme un cadre scientifique d’accompagnement du 
développement humain. Elle aboutit à plusieurs contributions majeures. 



 

 

 
 la conceptualisation d’un modèle multidimensionnel d’accompagnement 
 l’identification des neuf dimensions du développement humain intégral 
 la formalisation du concept de capacité de transformation intégrale 
 la création d’outils analytiques permettant d’observer les processus de 

transformation 
 la proposition d’un cadre systémique capable d’articuler les transformations 

individuelles, organisationnelles et sociétales. 
 
Ainsi, le Coaching Intégral apparaît comme une approche capable de contribuer 
à la compréhension et à l’accompagnement des transformations humaines dans 
toute leur complexité. 
 
Transformer une société revient souvent à transformer d’abord la manière dont les 
femmes et les hommes se perçoivent, coopèrent et construisent leur avenir 
ensemble. Cette thèse soutient précisément que le développement humain devient 
plus fécond lorsqu’il est pensé comme une dynamique à la fois intérieure, 
relationnelle et collective. 
 
La Panafricaine du Développement Intégral (la PaDI) se présente comme une 
structure dédiée à la reconstruction et au renforcement des fondements humains 
du développement. 
 
Son ambition est d’accompagner chaque personne dans le développement 
harmonieux et l’équilibre des neuf dimensions du développement humain intégral. 
 
L’objectif de la PaDI est d’aider chacun à développer les ressources nécessaires à 
une véritable renaissance humaine à travers ces neuf dimensions essentielles du 
développement humain. 
 
La mission centrale de la PaDI consiste à mettre à la disposition de chacun des 
connaissances, des outils et des cadres d’apprentissage capables de soutenir ce 
processus de transformation. 
 
Dans cette perspective, toutes les personnes intéressées par cette démarche sont 
invitées à devenir Ambassadeurs du Développement Intégral. 
 
L’Ambassadeur du Développement Intégral pourra ensuite décider librement de 
s’engager, ou non, dans un chemin de croissance personnelle fondé sur plusieurs 
principes essentiels. 
 
Ce chemin repose notamment sur la formation continue, la discipline de vie, la 
responsabilité individuelle et la contribution active au développement des 
communautés. 
 



 

 

 
Les ressources proposées par la PaDI visent à permettre à chacun de développer 
sa capacité de transformation intégrale et de choisir librement, de manière éthique 
et responsable, la manière dont il souhaite contribuer à la construction d’une vie 
plus équilibrée et d’un impact durable dans la société. 
 
Pour rejoindre cette démarche, l’adhésion au programme Ambassadeur du 
Développement Intégral comprend des droits d’adhésion fixés à 75 000 FCFA, soit 
114 Euro ainsi qu’une cotisation trimestrielle de 35 000 FCFA soit 53 Euro, payable 
au début de chaque trimestre. 
 
Les nouveaux membres s’acquittent donc d’un montant initial de 110 000 FCFA 
soit 168 Euro, comprenant les droits d’adhésion et la première cotisation 
trimestrielle. 
 
Cette adhésion donne accès à un parcours de formation et d’accompagnement 
qui débutera dès la deuxième quinzaine du mois d’avril. 
 
Ce parcours permettra aux participants d’entrer dans une immersion profonde au 
cœur des neuf dimensions du développement humain intégral, à travers une série 
de neuf webinaires de formation et de réflexion. 
 
Ce chemin de formation constitue une invitation à développer une compréhension 
plus profonde de soi-même, de ses capacités et du rôle que chacun peut jouer dans 
la transformation de la société. 
 
Allons au large. 
 

 
Coach Patrick Armand POGNON 
Professeur Émérite en Coaching Intégral 

Président mondial de la 
Panafricaine du Développement Intégral (la PaDI) 

 
 


